	« Les conséquences néfastes de la contamination transgénique! »

Adapté du livre de Marie-Monique Robin « Le monde selon Monsanto » Arte Editions.


Cultivé depuis au moins 5000 ans avant J.C., le maïs constitue l'aliment de base au Mexique comme il l'était pour les peuples maya et aztèque qui le vénéraient comme une plante sacrée!

Depuis 1992, en vertu d'un accord de libre échange signé avec le Canada et les Etats-Unis, le Mexique n'a pu empêcher l'importation massive de maïs industriel dont 40% sont OGM.

Largement subsidiée par l'administration américaine, cette importation menace fortement la production locale car ce maïs importé est vendu deux fois moins cher que le maïs indigène. Les petits paysans endettés sont ainsi contraints petit à petit de rejoindre les bidonvilles. La culture du maïs traditionnel caractérisé par sa grande diversité a désormais tendance à disparaître au profit d'un maïs transgénique fort dépendant des produits phytosanitaires.

En novembre 2001, une étude scientifique publiée dans la revue « Nature », signée par  les biologistes Ignacio Chapela et David Quist de l'Université de Berkeley (Californie), révèle que dans l'état d'Oaxaca, le maïs traditionnel est contaminé par des gènes Roundup ready et Bt.

Une seconde recherche sur la contamination de ce maïs « Criollo » va confirmer la première étude des biologistes de Berkeley. En effet, des experts du ministère de l'environnement mexicain vont réaliser des tests dans 22 communautés paysannes de cet état.

Ils y trouvent du maïs contaminé dans 13 de ces communautés avec un niveau de « contagion » compris entre 3 et 10%. Ce phénomène de contamination révélé par ces deux études est pourtant bien connu de la firme qui s'est toujours arrangée pour en minimiser l'impact parlant plutôt de « présence accidentelle faisant partie de l'ordre naturel des choses »! 

Les scientifiques vont aussi découvrir que, contrairement à ce qu'affirment les fabricants d'OGM, la technique de manipulation génétique est loin d'être «stable » car une fois que l'OGM est amené à se croiser avec une autre plante locale et naturelle, le transgène s'insère de façon incontrôlée allant jusqu'à provoquer des effets imprévisibles!

Trois mois après la publication des résultats, un véritable « lynchage médiatique » orchestré par Monsanto va s'abattre sur les deux biologistes Chapela et Quist. Ces campagnes de diffamation répétées  iront jusqu'à briser la carrière universitaire de ces deux chercheurs!

En 2003, le docteur Elena Alvarez-Buylla de l'Institut mexicain d'écologie mène avec son équipe une expérimentation sur une fleur toute simple: l'Arabidopsis thaliana. Elle possède le plus petit génome (patrimoine génétique) du monde végétal. Ils y introduisent un gène par manipulation. Les graines issues de cette plante OGM sont ensuite semées et leur croissance est observée. Le constat est le suivant: deux plantes strictement identiques d'un point de vue génétique (même génome, mêmes chromosomes et même transgène) peuvent présenter des formes florales très différentes. Certaines ont des fleurs identiques au modèle naturel alors que d'autres ont des fleurs complètement aberrantes avec des poils anormaux et des pétales bizarres. L'équipe va alors chercher ce qui peut expliquer ces malformations. Et c'est bien la localisation du transgène s'insérant complètement à « l'aveugle » qui modifie le métabolisme végétal. Ce modèle expérimental permet alors d'extrapoler ce qui risque de se passer quand une plante OGM comme le maïs RR se croise avec des variétés locales et naturelles. On peut craindre que l'insertion du transgène par pollinisation affecte le fonds génétique du maïs naturel de façon durable et incontrôlée. Et cela va se confirmer car les constats de plants de maïs malades ou anormaux présentant des épis difformes et des feuilles inhabituelles vont se multiplier dans le milieu paysan qui n'avait jamais observé ce genre de  phénomène. 

Si cette contamination devait se généraliser dans ce pays, ce serait la fin annoncée de toutes ces variétés de maïs ancestrales et de toute l'économie qu'elles sous-tendent!

